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 Disposant des volumes produits (Vp) et des volumes 
distribués (Vd), les volumes consommés (réellement 
facturés) sont désignés par (Vc).

 On désigne par :
 E1 = Vd/Vp

 E2=Vc/Vd

 L’efficience E est:
 E=E1*E2

Calcul de l’efficience de l’au potable



Calcul de l’efficience de l’au potable

Le rendement sur réseau de distribution (Rd) :

Le rendement sur réseau d’adduction (Ra) :

Le rendement sur réseau d’adduction (Ra) :

Le rendement sur réseau de transfert 
(nouveau concept)



 Des rapports de suivi des réalisation en économie 
d'eau d'irrigation depuis 1995 , où on peut tirer 
essentiellement:

 La valeur de la surface emblavée avec les différents 
pourcentages de types d’irrigation (gravitaire, 
aspersion, goutte à goutte)

 Des valeurs de l’efficience moyenne pour les 
différents systèmes d’irrigation sont pris en compte:

 Egravitaire=45 %, Easpersion= 75% et Egoutte_à_goutte= 85%

Calcul de l’efficience  en irrigation



 Des fiches sur le coût de l’eau sont saisies 
mensuellement pour la détermination de l’efficience 
des réseaux de transports et de distribution de l'eau 
d'irrigation 

Calcul de l’efficience en irrigation



La superficie équipée en moyens d’économied’eau(irrigation gravitaire
améliorée, par aspersion et localisée)
couvrait en juin 2006, près de 310.000 ha représentant 75% de la superficie
totale irriguée.
La cadence de réalisation a été de 15.000 à 25.000 ha par an.

ω98.000 ha en irrigation localisée  (soit ,6% de la superficie totale 
irrigable),
ω106.000 ha en irrigation par aspersion (soit 26,7%), et
- 106.000 ha en irrigation gravitaire améliorée (soit 25%).

L’irrigationlocalisée représente actuellement près de 25% de la superficie
totale irrigable
alors qu’ellene représentait que 3% en 1995.

5Ŝǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴ ǊŞƎƛƻƴŀǳȄ ƻƴǘ ŞǘŞ Ƴƛǎ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ǇŀǊ ƭŜǎ 
Commissariats régionaux de développement Agricole en vue 
ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ млл҈ ŘŜ ƭŀ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ƛǊǊƛƎǳŞŜ ŘŜǎ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜǎ 
irrigués en 2009. 
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L‘économie de l'eau a connu en Tunisie un élan considérable, favorisé par des 
décisions politiques depuis 1995, par l'augmentation du  taux des subventions 
relatives à l’économie d’eau en irrigation, de sorte à permettre une 
augmentation du taux de subventions de 30% à 40, 50 et 60% des 
investissements selon les différentes catégories d’agriculteurs.

Mesures réglementaires

Mesures techniques

Année 2004 2005 2006 2007

Nombre de 

compteurs changés

41134 37586 34267 51082

Le comptage des volumes d'eau produits et distribués occupe une place 
importante dans le programme des économies de l'eau.



Année 2004 2005 2006 2007

Nombre de compteurs 

redimensionnés

1419 1671 578 316

Année 2004 2005 2006 2007

Nombre de compteurs 

hors classe changés

71232 40727 16349 9611
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Les opérations de recherches des fuites sont effectuées soit par 
corrélation soit par la méthode acoustique
Durant l'année 2007, le linéaire du réseau de distribution inspecté 
a atteint 8300Km. 



Economie dôeau escomptée = 25% au minimum

 Economies de lôeau escompt®es suite ¨ la r®alisation des actions

Actions Résultats attendus

Réhabilitation/Rénovation 

des réseaux
Elimination des pertes techniques

Mise en place des 

équipements économiseurs 

dôeau

Elimination des pertes dôeau dues 

aux fuites et ¨ lôutilisation abusive 

des équipements

Installation des compteurs 

divisionnaires 

Engagement des actions de détection 

et de réparation des fuites

Réalisation des actions de 

sensibilisation
Consolidation des actions précitées

Etude économique et financière (Eau potable)



Désignation

Avant 

application des 

actions

Après application 

des actions

Economie 

dôeau 

(m 3 )

Consommation 

(m 3 /an)
3 600 2 700 900

Consommation 

(DT/an)
7 100 5 300 1 800

Compte tenu de la durée de vie des équipements (tuyauterie, robinetterie,

équipements économiseurs dôeau,compteurs divisionnaires) supérieure à

5 ans, lôinvestissementà réaliser est rentable .

 Evaluation de lô®conomie dôeau escompt®e (sur la base de 25%)

 Calcul de la rentabilité économique

 Montant des investissements = 7 000 DT

 Gain en économie dôeauescompté = 1 800 DT

Délai de 

Récupération

=

3 ans et 9 mois

Etude économique et financière (Eau potable)



 La consommation en eau avant et après 
®conomie dôeau

 A l’échelle nationale, pour les cultures de tomate et 
de pomme de terre , l’économie en eau en moyenne 
est respectivement de l’ordre de:

 16% et de 14% en passant d’une consommation 
moyenne de

 7275 m3/ha/an à 6100 m3/ha/an pour la tomate et
• de 4763m3/ha/an à 4075 m3/ha/an pour la pomme de 

terre.
• Pour l’arboriculture elle est de 9%.

Etude économique et financière (Irrigation)



 2- Marges Brute

 En adaptant un système d’irrigation efficient, avec le 
paquet technologique approprié, l’exploitant agricole 
obtient des bénéfices additionnels pouvant dépasser 
le double de ce qu’il obtenait avec un système 
d’irrigation traditionnel. Ainsi, à l’échelle nationale, le 
bénéfice additionnel est de 97% pour les cultures 
maraîchères et de 35% pour l’arboriculture.

Etude économique et financière (Eau potable)



 3- Le recouvrement des investissements relatif 
¨ lô®quipement  en  mat®riel dô®conomie dôeau: 
(ou couverture des charges additionnelles par 
les bénéfices additionnels)

 Sans tenir compte des subventions, les  taux de 
recouvrement se présentent comme suit :

 350% pour les cultures maraîchères, 

 325% pour l’arboriculture fruitière, et

 109% pour les grandes cultures, 

 Soit 278% à l’échelle du pays.

Etude économique et financière (Eau potable)



 4- Le délai de retour des investissements en économie 
dôeau (ou p®riode pour le recouvrement total des 
investissements)

 Délai de retour = Investissement / (Marge Brute 2 -
Marge Brute 1)

 En tenant compte de l’investissement global (sans subvention), 
le recouvrement de l’investissement relatif à l’économie de l’eau 
serait atteint à la deuxième année, soit:

 • 1,5 année pour les cultures maraîchères,

 • 2 années pour l’arboriculture fruitière, et

 • 1,7 année en moyenne.

Etude économique et financière (Eau potable)



 En  tenant compte de l’investissement réalisé par 
l’agriculteur et des subventions, le délai de retour 
est de 1 année pour toutes les cultures étudiées.

Etude économique et financière (Eau potable)
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Type PI PPI/barrage
(ha)

PPI/forage
(ha)

Oasis
(ha)

EUT
(ha)

Total
(ha)

S-totale (ha) 140881 47387 29783 8163 226214

S-transférée 
(ha)

105750 44821 29783 2837 183190

% 75% 95% 100% 35% 100%

Répartition du transfert des PPI aux GDA en 2006



 Le défi majeur est le développement de ses
capacités à préserver et à valoriser ses faibles
ressources beaucoup plus que de rechercher d’en
créer de nouvelles.

Les économies substantielles à réaliser à l’avenir 
devront provenir essentiellement des secteurs d’usages 
importants de l’eau, entre autre l’agriculture qui utilise 
prés de 80% des ressources mobilisées



Dans cette perspective future de pénuries aggravées 
par l’apparition plus fréquente des épisodes de 
sécheresse d’une part et des changements climatiques 
d’autre part, la gestion de l’eau devra intégrer de plus 
en plus les aspects relatifs à l’amélioration du 
fonctionnement des infrastructures hydrauliques et de 
maitriser les technologies adaptées afin  d’optimiser 
l’utilisation des ressources existantes.

Outre l’amélioration directe de l’efficacité technique de 
l’utilisation de l’eau en irrigation, la création de 
nouveaux périmètres d’irrigation mérite d’être 
examinée avec plus de rigueur dans le cadre d’une 
stratégie macro économique.



 Fin de la présentation


